
SOCIOLOGIE EMPIRIQUE 

 

I- Généralité : 

 

Un des principaux courants de la sociologie contemporaine. Ses adeptes estiment que la description 

des divers aspects particuliers de la vie de la société est l’essentiel dans les recherches 

sociologiques. 

La sociologie empirique a connu une grande vogue à l’époque de la Seconde Guerre mondiale, mais 

surtout dans les Etats-Unis d’après guerre (E. Landberg, S. C. Dodd, Mayo, etc.). 

L’exploration de différents phénomènes sociaux au moyen d’études sociologiques concrètes peut, 

en effet, avoir une grande valeur scientifique, à condition de s’appuyer sur une théorie scientifique 

qui envisage la société comme un tout unique (Holisme), se développant d’après des lois 

déterminées. 

Elle étudie les rapports existant entre différents facteurs, au moyen de sondages et d’interviews, 

exploite les données statistiques, utilise les méthodes mathématiques (notamment la théorie des 

ensembles et la théorie des jeux). 

La sociologie empirique pousse à l’extrême la différenciation des recherches sur la société, d’où 

l’apparition de nombreuses branches dissociées les unes des autres (sociologie de la ville, du milieu 

rural, de la famille, la sociologie industrielle, celle de l’alcoolisme, de la publicité, des 

communications de masse, etc.). 

Souvent, les grandes sociétés, les milieux gouvernementaux et militaires utilisent les travaux de 

sociologie empirique pour accroître les bénéfices, intensifier les préparatifs de guerre, etc. 


